




Le Pierrot lunaire, op. 21, composé par 
Arnold Schoenberg en 1912, représente l’une 
des œuvres phares de la musique du XXe 
siècle et influence encore aujourd’hui 
l’écriture musicale. L’instrumentation 
originale de la pièce sera d’ailleurs 
consacrée par la suite sous le nom d’« 
ensemble Pierrot ». Schoenberg met en 
musique 21 poèmes en utilisant l’écriture 
atonale mais non sérielle, et introduit le 
Sprechgesang, une forme de récitatif à 	
mi-chemin entre le chant et la déclamation.

Ma pièce, Sur les pas de la lune, écrite en 
2003 pour « ensemble Pierrot », porte sur 
cet astre fascinant. J’ai le sentiment que la 
lune a ce pouvoir de nous influencer et de 
nous révéler les possibilités qui s’offrent à 
nous. L'instrumentation que j’utilise permet 
de déployer toute la palette des couleurs 
instrumentales et d’en explorer les diverses 
combinaisons; le piano servant parfois 
d’instrument de percussion.

Le texte que j’ai emprunté à Philippe 
Jaccottet, l’un de mes poètes de 
prédilection, est riche d’un symbolisme qui 
fait appel aux éléments originels : lune, eau, 
terre, herbe. Au fil du récit, le narrateur 
évolue parmi ces éléments et surmonte les 
obstacles sur son chemin.

— Kelly-Marie Murphy

Traduction par Christine Asselin

Schoenberg’s Pierrot lunaire, Op. 21, is one of 
the most important works of the 20th century. 
Its instrumentation – known as the “pierrot 
ensemble” was to become an important part 
of contemporary music. With this freely 
atonal composition, Schoenberg set to music 
21 poems and introduced a new style of 
singing and declamation: sprechstimme. 	
As its year of composition is 1912, today we 
can reflect on the influence Pierrot lunaire 
had on composers, from the perspective of 
more than a century.

My own piece, Sur les pas de la lune, written 
in 2003, uses the pierrot ensemble and the 
general theme of being inspired and beguiled 
by the moon, by the idea that it has power 
over us and can convince us that things are 
possible. In the true spirit of the pierrot 
ensemble, all the colours and combinations 
of the instruments are used. The voice 
becomes an instrument at times; the piano 
employs percussive techniques.

The text, by one of my favourite poets, 
Philippe Jaccottet, is wonderfully rich with 
symbolism that is highly elemental – moon, 
water, earth, grass. The drama resides in the 
way the narrator moves through these 
elements and overcomes obstacles.

— Kelly-Marie Murphy

Dans les mots 			 
de la compositrice... In the composer's words...
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Pierrot lunaire, op. 21
L’image poétique de Pierrot nous transporte 
dans le monde mélancolique du clown en 
costume blanc aux manches échancrées et 
au visage blanchi sillonné de larmes; elle 
nous entraîne dans sa fascination 
somnambulique pour la lune. On se 
souviendra du Pedrolino de la commedia 
dell’arte dans l’incarnation du célèbre mime 
Jean-Gaspard Debureau (1796-1846), qui a si 
magnifiquement marqué notre imaginaire. 
Mais derrière son allure si caractéristique se 
cache un personnage complexe et 
ambivalent, auquel le poète symboliste 
belge Albert Giraud (1860-1929) a donné des 
traits grotesques et fantasques, faisant de 
lui un être tantôt nostalgique, tantôt serein, 

parfois malicieux puis de nouveau 
généreux, tout à la fois pleutre et téméraire, 
expansif et affecté, ou alors en proie aux 
mélancolies du monde, mais toujours 
miséreux et rempli d’une passion dévorante 
pour la belle Colombine. 

La chanteuse wagnérienne Albertine Zehme 
(1857-1946), élève de Cosima Wagner, 	
mais d’un talent musical réputé limité, 	
se spécialisa tôt dans le genre populaire du 
mélodrame, l’art de la déclamation d’un 

Pierrot lunaire, Op. 21
The richly suggestive image of Pierrot carries 
us into the melancholic world of a clown 
clothed in a widesleeved white costume, 
tears streaming down a face painted in white, 
and captivates us with his dreamy 
fascination for the moon. In his incarnation 
by the famous French mime Jean-Gaspard 
Debureau (1796–1846), Pedrolino from the 
commedia dell’arte perfectly captured the 
quintessence of Pierrot. But behind his 
distinctive appearance lies a complex and 
ambivalent character who, under the pen of 
the Symbolist Belgian poet Albert Giraud 
(1860–1929), acquired grotesque and 	
fantastic features, becoming at once 
nostalgic and cheerful, sometimes malicious 

and other times generous, both cowardly 	
and courageous, full of affected enthusiasm 	
and then afflicted by melodramatic 		
world-weariness, always destitute and filled 
with an all-consuming passion for the 		
beautiful Columbine.

The diseuse Albertine Zehme (1857–1946) 	
had been trained by Cosima Wagner as a 
Wagnerian singer, but as her musical talent 
was apparently rather limited, she soon 
specialized in the popular genre of 

L’image poétique de Pierrot nous transporte 
dans le monde mélancolique du clown en 
costume blanc aux manches échancrées et 	
au visage blanchi sillonné de larmes...



texte accompagné de musique. Dotée d’une 
fortune personnelle, elle demanda en 1904 	
à Otto Vriesländer (1880-1950) de mettre 	
en musique quelques-uns des poèmes 
d’Albert Giraud dans la traduction très 
poétique d’Otto Erich Hartleben (1864-1905); 
quelques années plus tard, elle pria 	

Arnold Schoenberg de faire de même. 
Fasciné par ces poèmes, Schoenberg en 
choisit vingt et un et composa son Pierrot 
lunaire en un temps record, de mars à mai 
1912, au rythme d’un poème par jour sauf 
pour le dernier, qu’il compléta le 9 juillet. 

Le 16 octobre de la même année se présente 
ainsi sur la scène du Choralion de Berlin une 
dame de cinquante-cinq ans au visage 
blanchi, seule et entièrement vêtue de 
blanc. On ne voit ni les musiciens ni le 
compositeur et chef d’orchestre, qui sont 
retirés derrière un paravent. On peut 
entendre des sons inouïs, en des 
amalgames complexes et dissonants, 
parfois à la limite du bruit, le tout joué 	
par un ensemble instrumental changeant 	
et hors de l’ordinaire. Et la voix s’élève : ce 
n’est ni la voix chantée telle qu’on la connaît 
alors, ni une simple déclamation. Pour la 
première fois depuis son invention en 	
1897 par Engelbert Humperdinck pour son 
mélodrame Königskinder (une œuvre que 
connaissait Schoenberg), le nouvel art 	
du Sprechgesang, une partie vocale 	
parlée sur des hauteurs de son et des 
rythmes déterminés, se déploie dans 	
une œuvre entière.

Ce nouvel opus 21 de Schoenberg est 
absolument novateur, mais il faudra encore 
du temps pour qu’on le reconnaisse. 	

melodrama, the art of declaiming a text 	
to musical accompaniment. Possessing a 
considerable fortune, she commissioned 	
Otto Vriesländer (1880–1950) in 1904 to set a 
few poems by Albert Giraud to music, using 
the imaginative translations of Otto Erich 
Hartleben (1864–1905), and, a few years later, 

she made the same request to Arnold 
Schoenberg. Fascinated by the poems, 
Schoenberg chose twenty-one of them and 
composed Pierrot lunaire in record time from 
March to May 1912, setting a poem a day with 
the exception of the last one, which was 
completed on 9 July.

On 16 October of the same year, a fifty-five-
year-old woman, with white makeup and a 
white costume, appeared alone on the stage 
of the Berlin Choralion-Saal. The musicians 
and the composer-conductor were hidden 
from view behind a screen. Audacious sounds 
hitherto unheard emerged, complex and 
dissonant, at times verging on noise, 
performed by an unusual and fluctuating 
combination of instruments. A voice rose out 
of this fabric: it was neither a singing nor 
speaking voice, at least as one could 
recognize heretofore as such. For the first 
time in music history, Schoenberg employs 
throughout a complete work the technique of 
Sprechgesang, a spoken part with notated 
pitches and rhythms that was initially 
invented by Engelbert Humperdinck in 1897 
for his melodrama Königskinder, a work 
known to Schoenberg.

Schoenberg’s Opus 21 was revolutionary, but 
the full recognition of this ground-breaking 
work took some time. Due to the influence of 
several composer colleagues and their 

For the first time in music history, Schoenberg 
employs throughout a complete work the 
technique of Sprechgesang, a spoken part with 
notated pitches and rhythms.
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C’est grâce à l’influence et à la fascination 
que le Pierrot exerça sur plusieurs 
compositeurs de la même époque qu’il fut 
bientôt considéré comme une œuvre 
marquante de la modernité. On peut en 
ressentir l’influence dans les Trois poèmes 
de Stéphane Mallarmé (1913) de Maurice 
Ravel, tout comme dans Palmström (1924) 
de Hanns Eisler.

Entretemps, la formation instrumentale du 
Pierrot tout autant que son art du 
Sprechgesang sont devenus des classiques 
de la nouvelle musique, même si on 
s’interroge encore sur la façon d’interpréter 
le Sprechgesang telle que le compositeur 
avait pu l’imaginer. Un élément de réponse 
nous est toutefois parvenu : Schoenberg 
déclare à Erwin Stein dans une lettre datant 
du 25 décembre 1941 qu’il est déçu de 
l’enregistrement fait en 1940 par Erika 
Stiedry-Wagner accompagnée du pianiste 
Eduard Steuermann, qui fut son élève. 	
Il s’exprime en ces termes: «Mrs. Stiedry is 
never in pitch!» (Madame Stiedry ne chante 
jamais juste!).

© Ingrid Schmithüsen. Traduction de l'allemand 
par Denys Bouliane. Extrait de Pierrot lunaire, un 
nouveau doublé, ATMA Classique.

enthusiasm for Pierrot, it was soon 
considered a landmark modern work. 	
Its influence can be felt in Maurice Ravel’s 	
Trois poèmes de Stéphane Mallarmé (1913) 
and Hanns Eisler’s Palmström (1924).

Since then, both Pierrot’s instrumentation 
and its art of Sprechgesang have become 
standard in new music, although questions 
still remain regarding the interpretation of 
Sprechgesang as the composer had intended. 
One detail is nevertheless clear: in a letter to 
Erwin Stein dated 25 December 1941, 
Schoenberg declared that he was 
disappointed with the 1940 recording made 
by Erika Stiedry-Wagner, accompanied by his 
student, the pianist Eduard Steuermann. 	
He wrote: “Mrs. Stiedry is never in pitch!”

© Ingrid Schmithüsen. Translation from the French 
and German by Kimberly White. Excerpt from A 
Double Take on Pierrot lunaire, ATMA Classique.



KELLY-MARIE MURPHY
compositrice / composer

Née dans une base de l’OTAN, en Sardaigne, 
Kelly-Marie Murphy passe son enfance dans 
diverses bases des Forces armées 
canadiennes au Canada. Elle entreprend des 
études de composition à l’Université de 
Calgary dans les classes de William Jordan et 
Allan Bell. Elle s’inscrit ensuite à l’Université 
de Leeds, au Royaume-Uni, où elle obtient un 
doctorat en composition sous la direction de 
Philip Wilby. Les éloges pour décrire la 
musique de Kelly-Marie Murpy ne manquent 
pas : « Époustouflante », rapporte le 
Kitchener-Waterloo Record, « imaginative et 
expressive », déclare The Narional Post, « une 
décharge d’adrénaline pour les sens », écrit 
The Globe and Mail et enfin « Bartók sur 
l’acide », clame le Birmingham News. La 
compositrice a créé des œuvres mémorables 
pour de nombreux interprètes et ensembles 
de renom, notamment les Orchestres 
symphoniques de Toronto, Winnipeg et 
Vancouver, le Trio Gryphon, les quatuors 	
à cordes Cecilia et Afiara, James Campbell, 
Shauna Rolston ainsi que Judy Loman. 	
Kelly-Marie Murphy est lauréate du Prix 
Azrieli de la musique 2018.

Kelly-Marie Murphy was born on a NATO 
base in Sardegna, Italy, and grew up on 
various Canadian Armed Forces bases 
across the country. She began her studies 
in composition at the University of Calgary 
with William Jordan and Allan Bell, and 	
went on to earn her Ph.D. in composition 
from the University of Leeds, England, 
where she studied with Philip Wilby. 	
A well-known figure of Canadian music, 
Kelly-Marie Murphy’s compositions 	
have been described as “breathtaking” 
(Waterloo Region Record), “imaginative 	
and expressive” (National Post), 		
“a pulse-pounding barrage on the senses” 
(The Globe and Mail), and “Bartók on 
steroids” (The Birmingham News). She has 
composed a great many memorable works 
for some of Canada’s leading performers 
and ensembles, including the Toronto, 
Winnipeg, and Vancouver symphony 
orchestras, the Gryphon Trio, the Cecilia 	
and Afiara string quartets, James Campbell, 
Shauna Rolston, and Judy Loman. 		
Kelly-Marie Murphy is the recipient of the 
2018 Azrieli Commission for Jewish Music.
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MIREILLE LEBEL mezzo-soprano

Originaire de Vancouver, la mezzo-soprano 
Mireille Lebel a étudié à l’Université de 
Toronto et à l’Université de Montréal avant 
de faire ses débuts à l’Atelier lyrique de 
l’Opéra de Montréal en 2006. Après avoir 
participé au concours de chant des Jeunes 
Ambassadeurs Lyriques en 2009, elle se 
produit au Theater Erfurt à Thuringia, en 
Allemagne. Ses rôles à l’opéra lui valent un 
accueil chaleureux du public et de la presse 
en Europe et en Amérique du Nord. Elle s’est 
produite récemment en concert avec 
Tafelmusik, Arion Orchestre Baroque, I 
Musici de Montréal, Les Violons du Roy, le 
Kansas City Symphony, et les Orchestres 
symphoniques de Saguenay-Lac-Saint-
Jean, de Trois-Rivières et de Calgary. On 	
a pu également l’entendre avec l’Orchestre 
symphonique de Vancouver, au Théâtre 	
de Bâle, à l’Opéra-théâtre de Metz, à 	
l’Opéra de Massy, à l’Opéra de Nice, à l’Opéra 
de Tours, à l’Angers-Nantes Opéra et au 
Festival d’Aix-en-Provence.

Mezzo−soprano Mireille Lebel grew up in 
Vancouver and studied music at the 
University of Toronto and Université de 
Montréal. After completing her studies, she 
further refined her art as a resident of the 
Atelier Lyrique de l’Opéra de Montréal in 2006. 
In 2009, she was a prize winner in the Jeunes 
Ambassadeurs Lyriques Competition and 	
was subsequently invited to join the 
ensemble of Theater Erfurt in Thuringia, 
Germany. Since then, she has made a 	
number of critically acclaimed debuts with 
opera companies and orchestras throughout 
Europe and North America. She has recently 
performed with the Tafelmusik Baroque 
Orchestra, Arion Baroque Orchestra, I Musici 
de Montréal, Les Violons du Roy, Kansas 	
City Symphony, and the Trois-Rivières, 	
Saguenay-Lac-St-Jean, and Calgary 
symphony orchestras. She has performed 	
as a guest artist with the Vancouver Opera, 
Theater Basel, Opéra-théâtre de Metz, 	
Opéra de Massy, Opéra de Nice, Opéra de 
Tours, Nantes-Angers Opéra, and the 	
Festival d’art lyrique d’Aix-en-Provence.
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YEHONATAN BERICK
violon et alto / violin and viola

Lauréat au Concours de violon de Naumburg 
en 1993 et récipiendaire du Prix Opus en 
1997, le violoniste et altiste Yehonatan 
Berick se produit régulièrement en concert 
comme soliste, récitaliste et chambriste. 	
Il a joué avec plusieurs Orchestres 
symphoniques, dont ceux de Québec, 	
de Winnipeg, de Windsor, d’Ann Arbor, 	
de Jérusalem et d’Haïfa, ainsi qu’avec 	
les orchestres de chambre d’Israël, de 
Cincinnati, de Montréal et du Manitoba. 	
En récital, il interprète fréquemment des 
intégrales, notamment des six Sonates et 
Partitas de Bach et des 24 Caprices de 
Paganini. Parmi les festivals et concerts de 
musique de chambre auxquels il a participé, 
on compte ceux de Marlboro, Ravinia, 
Seattle, Ottawa, Great Lakes et 		
Music@Menlo. Il s’est aussi produit sur des 
scènes prestigieuses, notamment au 
Carnegie Hall et au Wigmore Hall. Yehonatan 
Berick a enregistré sous les étiquettes 
Acoma, Albany, Centaur, Equilibrium, 
Gasparo, Summit et Helicon. Également très 
sollicité comme professeur de violon et 
mentor pour la musique de chambre, il 
enseigne le violon à l’Université d’Ottawa.

Second Prize winner of the 1993 Naumburg 
International Violin Competition and a 
recipient of the 1997 Opus Prize, Yehonatan 
Berick is in high demand internationally as a 
soloist, recitalist, chamber musician, and 
pedagogue. He has performed with the 
Quebec, Winnipeg, Windsor, Ann Arbor, 
Jerusalem, and Haifa symphony orchestras, 
as well as with the Israel, Cincinnati, Montreal, 
and Manitoba chamber orchestras. His many 
recital programmes often feature complete 
cycles for unaccompanied violin, such as 
Paganini’s 24 Caprices and Bach’s Sonatas 
and Partitas. Yehonatan Berick’s many 
festival and chamber series credits include 
Marlboro, Ravinia, Seattle, Ottawa, Great 
Lakes, and Music@Menlo. He tours 
extensively worldwide, and has performed at 
many of 	the world’s most distinguished 
venues, including Carnegie Hall and Wigmore 
Hall. His discography includes recordings on 
the Acoma, Albany, Centaur, Equilibrium, 	
Gasparo, Summit, and Helicon labels. Equally 
sought-after as violin teacher and chamber 
music mentor, Yehonatan Berick is currently 
Professor of Violin at the University of Ottawa.
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CHLOÉ DOMINGUEZ
violoncelle / cello

Chambriste recherchée, Chloé Dominguez 
est également violoncelle solo de 
l’Ensemble contemporain de Montréal et de 
l’Ochestre de chambre McGill. Elle se produit 
lors de nombreux festivals internationaux et 
compte à son actif de nombreux 
enregistrements sous étiquette Atma, 
Oxingale Records et Espace 21. Lauréate du 
concours de la Banque d’instruments de 
musique du Conseil des arts du Canada, elle 
remporte également en 2009 le Prix du 
Violon d’or de l’École de musique Schulich. 
Chloé Dominguez est titulaire d’un doctorat 
en interprétation, obtenu sous la direction 
de Matt Haimovitz à l’Université McGill, où 
elle enseigne maintenant la musique de 
chambre. Elle est aussi professeure à 
l’Académie musicale du Domaine Forget 
depuis 2016. Elle joue sur un violoncelle 
Lorenzo Carcassi de 1745.

A much-in-demand chamber musician, Chloé 
Dominguez has performed at numerous 
international festivals and has recorded for 
the Atma, Oxingale Records, and Espace 21 
labels. She is Principal Cellist with both the 
Ensemble contemporain de Montréal and the 
McGill Chamber Orchestra. Chloé 
Dominguez’s many prizes and awards include 
a rare instrument loan after winning the 
Canada Council Musical Instrument Bank 
Competition. In 2009, she was awarded the 
Schulich School of Music’s Golden Violin 
award. Chloé Dominguez completed her 
Doctorate in Music performance at the 
Schulich School of Music of McGill University 
under the tutelage of Matt Haimovitz. She 
teaches chamber music at her alma mater 
and at the Domaine Forget music academy. 
She plays a 1745 Lorenzo Carcassi cello.
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HUBERT TANGUAY-LABROSSE
clarinette / clarinet

Lauréat du Grand Prix OSM Standard Life 	
en 2008, le clarinettiste Hubert Tanguay-
Labrosse a commencé l’apprentissage de la 
musique dans le cadre des programmes à 
vocation musicale des écoles Le Plateau et 
Joseph-François-Perreault. Diplômé de la 
Juilliard School et du Conservatoire de 
musique de Montréal, il s’est produit ces 
dernières années à titre de soliste au sein de 
nombreux ensembles canadiens parmi 
lesquels les Orchestres symphoniques de 
Montréal, de Sherbrooke, de Longueuil et de 
Terre-Neuve. On a également pu l’entendre 
sur les ondes de la Société Radio-Canada. 
En 2013, avec ses collègues et amis, Hubert 
Tanguay-Labrosse fonde BOP, une 
compagnie de production qui se consacre à 
la présentation de ballets, d’opéras et de 
pantomimes, et dont il assure la codirection 
générale et la direction musicale. Depuis 
2015, il est également directeur musical et 
chef d’orchestre de l’Orchestre 
symphonique des jeunes de Sherbrooke et 
de Joliette, en plus d’assumer depuis huit 
ans les fonctions de chef de chœur au Camp 
musical Père-Lindsay.

Winner of the Standard Life prize at the 	
OSM competition in 2008, Hubert Tanguay-
Labrosse began his musical training within 
the Commission scolaire de Montréal’s 
music-oriented curriculum at École 		
Le Plateau and École Joseph-François-
Perreault. He went on to graduate from 	
the Juilliard School and the Conservatoire 	
de musique de Montréal. Since then, in the 
past few years, he has performed as a soloist 
and with many Canadian ensembles, 
including the Montreal, Sherbrooke, 
Longueuil, and Newfoundland symphony 
orchestras. His performances have also been 
broadcast on Radio-Canada. In 2013, with a 
few of his colleagues and friends Hubert 
Tanguay-Labrosse founded BOP, a production 
company dedicated to the presentation of 
ballet, opera, and pantomime, of which he is 
the Artistic Co-Director and Musical Director. 
He is also the Musical Director of both the 
Sherbrooke and Joliette youth orchestras 
since 2015, and has served as Choral Director 
at the Camp Musical Père-Lindsay for the 	
last eight years.
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CLAIRE MARCHAND
flûte / flute

Claire Marchand est l’une des flûtistes les 
plus acclamées au Québec. Adulée par la 
critique pour la « subtilité de ses couleurs, 
sa technique et sa virtuosité », elle se 
produit en tant que soliste lors de nombreux 
concerts et récitals, tout en se joignant à 
divers ensembles de musique de chambre. 
Après dix années d’études de piano, 	
Claire Marchand commence son 
apprentissage avec le flûtiste canadien 
Lawrence Beauregard. L’année suivante, 
elle entre au Conservatoire de musique de 
Québec où elle entame une formation 
auprès de Gail Grimstead et obtient par la 
suite des diplômes en flûte et en musique 	
de chambre, avant de poursuivre ses études 
à Paris avec Patrick Gallois et Pierre-Yves 
Artaud. Au terme de cette formation, 	
elle remporte deux Premiers Prix à 
l’unanimité,en flûte et en musique de 
chambre. Elle prend également part à 	
de nombreux stages à l’IRCAM à Paris ainsi 
qu’au Mozarteum de Salzbourg, et participe 
à divers cours de maître avec notamment 
Alain Marion, András Adorján, Ransom 
Wilson et Aurèle Nicolet. 

Claire Marchand is among Quebec’s most 
sought-after flutists. Critically acclaimed 	
for her “subtle contrasts of tone, magnificent 
technique, and virtuosity”, she has given 
numerous recitals and has performed with 
many prominent chamber music ensembles. 
After ten years of piano study, Claire 
Marchand began taking flute lessons at 	
the age of sixteen with Canadian flutist 
Lawrence Beauregard. The following year, 
she entered the Conservatoire de musique 	
du Québec, where she studied with Gail 
Grimstead, earning her diplomas in flute and 
chamber music. Claire Marchand went on 	
to study at the Conservatoire de Paris with 
Patrick Gallois and Pierre-Yves Artaud, and 
under their tutelage was awarded First Prize 
diplomas in both flute and chamber music 	
by unanimous decision. She attended various 
advanced courses and seminars, at IRCAM 	
in Paris and the Mozarteum University in 
Salzburg, among other institutions. She 	
also participated in master classes with 	
Alain Marion, András Adorján, Ransom Wilson, 
and Aurèle Nicolet.



LOUISE BESSETTE piano

La pianiste Louise Bessette mène une 
carrière exceptionnelle et se distingue 	
par l’excellence de ses prestations. Elle 	
a enregistré des répertoires variés, autant 
comme soliste que comme chambriste . Elle 
s’est produite sur la scène internationale 
avec des orchestres réputés et a été 	
invitée à des festivals prestigieux. Plusieurs 
compositeurs écrivent spécialement pour 
elle. En 2016, elle s’est vu décerner un 
doctorat honoris causa en musique par 
l’Université de Western Ontario, en 
reconnaissance pour sa carrière 
internationale en tant qu’interprète. 	
Elle est aussi consacrée comme l’une des 	
25 meilleures pianistes canadiennes par 
CBC Music en 2015, et en 2018, elle remporte 	
un neuvième prix Opus. Louise Bessette 	
est titulaire d’une classe de piano au 
Conservatoire de Musique de Montréal 
depuis 1996. Elle est Membre de l’Ordre du 
Canada (2001) et Officier de l’Ordre national 
du Québec (2005).

Versatile musician and virtuoso pianist 
Louise Bessette is in high demand as a 
concert artist throughout Europe, America, 
and Asia. She has recorded a wide variety 	
of repertoire, both as a soloist and chamber 
musician, and performs internationally with 
distinguished orchestras and as a guest 	
artist at many prominent festivals. She has 
premiered works written specially for her, 	
to consistent praise in critical reviews. 	
In June 2016, she received the Doctor of 	
Music degree honoris causa from the 
University of Western Ontario, in recognition 
of her accomplishments as an international 
performer. Louise Bessette was awarded 	
her ninth Opus Prize in 2018, and in 		
January 2015, was named one the 25 best 
Canadian classical pianists by CBC Music. 		
Louise Bessette is Professor of Piano at 	
the Conservatoire de musique de Montréal 
since 1996. She is a Member of the Order of 
Canada (2001) and Officier de l’Ordre national 
du Québec (2005).
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Musique de George Antheil, Erik Satie 	
et Darius Milhaud
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Directrice générale et artistique

Sophie Laurent
Directrice artistique adjointe

Raynald Lahaie
Responsable de l’administration (par interim)

Alexandre Caron
Responsable des communications

Alita Kennedy L'Ecuyer
Responsable marketing et ventes

Samuel Rouleau
Responsable des programmes imprimés

Krisjana Thorsteinson
Responsable de la billetterie

Nicolas Bourry
Responsable de la production et de la logistique

Roger Jacob
Responsable technique - Salle Bourgie

Pierre Bourgie président 
Carolyne Barnwell secrétaire 
Paula Bourgie administratrice 
Pascale Chassé administratrice 

Michelle Courchesne administratrice 
Philippe Frenière administrateur 
Paul Lavallée administrateur 
Diane Wilhelmy administratrice 

CONSEIL D’ADMINISTRATION 

OCTOBRE

MERCREDI 10	 19 h 30

Beijing Guitar Duo
Albéniz, Granados et Scarlatti

MERCREDI 17	 18 h 30

Quatuor Calder
Tableaux en musique
Visite optionnelle à 17 h de l'exposition 		
Alexander Calder : 	un inventeur radical

JOURNÉES COUPERIN

JEUDI 18 OCTOBRE		  19 h 30

Anne Queffélec, piano
Le Tombeau de Couperin

VENDREDI 19 OCTOBRE		  17 h 30

Sylvain Caron, conférencier
Geneviève Soly, clavecin
Conférence illustrée - François Couperin et l'art 	
du tableau musical
Présenté à la salle Bourgie

SAMEDI 20 OCTOBRE 		  14 h et 19 h 30

Les Talens Lyriques avec Christophe Rousset
Concert I - Ombre (14 h)
Concert II - Lumière (19 h 30)

DIMANCHE 21 OCTOBRE		  14 h

Christophe Rousset, clavecin
Alban Richard, choréographe et danseur
Suites dansées

PROCHAIN CONCERT 		
DE LA SÉRIE
LA FILIATION SCHOENBERG
MERCREDI 27 FÉVRIER		  19 h 30

Dong-Suk Kang, violon
Charles Richard-Hamelin, piano
Vienne et Paris 1900
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ARTE MUSICA
En résidence au Musée des beaux-arts de Montréal depuis 2008, 
Arte Musica a comme mission le développement de la programmation 
musicale du Musée. 

The mission of Arte Musica, in residence at the Montreal Museum  
of Fine Arts since 2008, is to fill the Museum with music.

Pierre Bourgie, président
Isolde Lagacé, directrice générale et artistique


